


Un homme, sous-traitant du clic, se donne la mort. Méphis, un passeur d’âme 

chargé d’amener les humains au néant, extrait de l’homme ses derniers rêves. Il tente 

de trouver la formule qui modifiera la conscience des humains et changera le 

paradigme de leurs sociétés afin qu’ils affrontent les crises qui les guettent. Mais 

Petite, assistant Méphis dans son travail, réveille malencontreusement l’homme 

avant de l’amener à la mort… Ce voyage entre vie et mort, entre rêves et d s

espoir , ira jusqu’à dévoiler des secrets profondément enfouis, et réveillera tout désir 

de vivre.
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Il est important d’ancrer notre travail dans le siècle où nous sommes. 

Il nous influence de fait. Mais il nous est aussi vital de nous en 

échapper. De convier le spectateur dans un lieu où le temps se suspend. Le 

lieu du théâtre : l’atelier de Méphis. les rêves humains se dévoilent

A l’instar de Méphis , la 

création théâtrale est pour nous le moyen d’amener l’humanité à une 

société de conscience où le respect du vivant 

LLouiss Ferrand,, auteurr ett metteurr enn scène

Il nous revient la nécessité de ré-enchanter le monde, en goûtant à sa magie, et en préservant 
sa beauté. 
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portails vers le réel qu’empruntent les passeurs d’âme. 
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IT TROISIEME TABLEAU : Atelier | larme

Petite regarde la fiole contenant les gouttes dont se servait Méphis lors de ses expériences. Elle va vers l’homme pour 
l’amener au néant. Elle s’arrête et commence à jouer avec, comme s’il s’agissait d’une marionnette. 

PETITE. Je suis un humain, et je suis très très triste. Mais aujourd'hui les étoiles grimpent dans le ciel, et je danse pour 
les célébrer, et il se met à pleuvoir ; j'offre mes yeux aux larmes du ciel, et je pleure, je pleure de bonheur, d’appartenir au 
monde vivant, si humble, si fragile... Elle ouvre la fiole et verse une larme dans les yeux de l’homme. Pleure, petit homme. 
Tout l'univers est dans cette larme. 

L'homme se réveille.

L’HOMME. Où suis-je ?

PETITE, abasourdie. Tu es vivant ?

L’HOMME. Je suis vivant ? Qui es-tu ? Elle part se cacher dans un coin de l’atelier. Petite l’observe, effrayée, intriguée. 
Qui es-tu ? 

PETITE. Petite.

L'HOMME. Petite ? C'est ton nom ? Où sommes-nous ? 

PETITE. Atelier.

L’HOMME. Atelier ?

PETITE. On mène les humains au néant. 

(…)

PETITE. Pourquoi es-tu mort ? 

L’HOMME. J’ai épuisé toutes mes gouttes de vie. Tu ne peux pas imaginer ce que c’est, de ne pas se sentir vivre.

PETITE. Si, je peux. Je ne vis pas, moi. 

Ils se regardent. Silence.
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Antoine AUBERT – Comédien (Méphis)

Lula PARIS – Comédienne (Petite)

Sydney GYBELY – Comédien (L’homme)

Il 



Laurène MAZAUDIER – Comédienne (Iznaïa)

Pauline VINCENT – Assistante à la mise en scène

Louis FERRAND – Auteur et Metteur en scène
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